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Figure 1:Cumul pluviométrique saisonnier au 31 août 2026 

Le cumul pluviométrique saisonnier au 31 août, comparé à l’année passée à la même 
période (fig.2) est globalement déficitaire sur la bande agropastorale. Néanmoins, des 
poches d’excédents sont observées sur les localités de la région de Zinder (Dungass), 
de Maradi (Guidan Roumji), de Tahoua (Birni N’konni, Tahoua, Illéla), de Tillabéri 
(Say, Tillabéri, Filingué, Téra, Ouallam). 

Figure 1:Cumul pluviométrique saisonnier au 31 août 2026

I. DONNÉES CLIMATIQUES  
1.1	 CUMUL SAISONNIER AU 31 AOÛT 2026
Le mois de août 2026 a été marqué par des pluies faibles à modérées voire très fortes par 
endroits. Le cumul pluviométrique mensuel a varié entre 19 mm (Mainé soroa) et 283,5 mm 
(Madarounfa) au niveau des localités arrosées. 

Par ailleurs, des hauteurs de pluie supérieures à 60 mm en un jour ont été relevées sur 
plusieurs postes pluviométriques. Il s’agit notamment des régions de Tillaberi (Abala, Zo-
koti, Garantché), de Dosso (Téguéizé Koira, Birni N’Falla, Douméga), de Tahoua (Dibissou), de 
Zinder (Koleram, Gouna, Diney, Gada), de Maradi (Dan Tourké, Tessaoua, Bougouzawa, Fako, 
Dagouagé, Jigawa, Milli, Mado) ainsi que de Diffa (N’Guel Kolo). Ainsi, le maximum journalier 
a été enregistré dans la région de Maradi (Mado) avec une hauteur de 104 mm de pluie. De 
même, le poste pluviométrique de N’Guel Kolo, dans la région de Diffa, a enregistré 92 mm 
en une seule journée (figure 1).



BULLETIN N° 3 – CLIMAT - AGRICULTURE & SÉCURITÉ ALIMENTAIRE  (CNSC-2026). 3

 3 

 

Figure 2: Cumul saisonnier au 31 août comparé à celui de l'année passée 

Par rapport à la normale 1991-2020, le cumul saisonnier au 31 août  est globalement 
déficitaire sur toute la bande agropastorale (fig.3).  
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Figure 3: Cumul pluviométrique saisonnier au 31 août comparé à la normale 1991-2020 

1.2. Situation agro météorologique  

 Anomalie de l’indice de végétation normalisé  

L’anomalie de l’indice de végétation normalisé (NDVI) pour le mois d’août 2026, 
comparée à la normale de 1981-2010 (fig.4), révèle une couverture végétale dense 
(anomalie positive) dans la majeure partie de la bande agropastorale du pays, indiquant 
des conditions végétatives favorables. Néanmoins, une couverture végétale inférieure à 
la normale (orange à rouge) est observée à l’extrême Est de Zinder et dans la majeure 
partie de la région de Diffa où elle est plus prononcée. Cela pourrait s’expliquer par les 
séquences sèches enregistrées dans cette zone. 

Figure 2: Cumul saisonnier au 31 août comparé à celui de l’année passée

Figure 3: Cumul pluviométrique saisonnier au 31 août comparé
 à la normale 1991-2020

Le cumul pluviométrique saisonnier au 31 août 2026, comparé à celui 2026 l’année 
passée à la même période (fig.2) est globalement déficitaire sur la bande agropastorale. 
Néanmoins, des poches d’excédents pluviométriques sont observées sur les localités 
de la région de Zinder (Dungass), de Maradi (Guidan Roumji), de Tahoua (Birni N’konni, 
Tahoua, Illéla), de Tillabéri (Say, Tillabéri, Filingué, Téra, Ouallam).

Par rapport à la normale 1991-2020, le cumul saisonnier au 31 août 2026  est globale-
ment déficitaire sur toute la bande agropastorale (fig.3). 
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Figure 4: Anomalie de l’indice de la végétation normalisé au 31 août 2026 

II. Situation de la campagne agricole au 31 août 2026 
 

2.1.Situation des semis 
A la date du 30 août 2026, le nombre de villages sur le plan national ayant effectué le 
semis de mil est de 13 635 sur un total de 14 013 villages agricoles suivis soit un taux 
de couverture de 97 % contre 99 % sur les 13981 villages agricoles suivis à la même 
période en 2025. Le nombre de villages sans semis est de 378 répartis comme suit : 
Agadez (11 villages), Diffa (242 villages), Tillabéri () et Zinder (20 villages). Ce retard 
s'explique principalement par l'installation tardive de la campagne due à l'irrégularité 
des précipitations et à l’insécurité dans certaines zones . 

2.2.Situation phénologique 
Le stade dominant pour le mil est la nouaison-épiaison avec 28 % et la montaison pour 
le sorgho avec 39% sur le plan national. Le stade le plus avancé pour le mil est la 
maturité observée dans les départements de Gaya et Falmey (région de Dosso), 
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1.2. SITUATION AGRO MÉTÉOROLOGIQUE 
• ANOMALIE DE L’INDICE DE VÉGÉTATION NORMALISÉ
L’anomalie de l’indice de végétation normalisé (NDVI) pour le mois d’août 2026, comparée 
à la normale de 1981-2010 (fig.4), révèle une couverture végétale dense (anomalie positive) 
dans la majeure partie de la bande agropastorale du pays, indiquant des conditions végé-
tatives favorables. Néanmoins, une couverture végétale inférieure à la normale (orange à 
rouge) est observée à l’extrême Est de Zinder et dans la majeure partie de la région de Diffa 
où elle est plus prononcée. Cela pourrait s’expliquer par les séquences sèches enregistrées 
dans cette zone.
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II. SITUATION DE LA CAMPAGNE AGRICOLE AU 31 AOÛT 2026
2.1. SITUATION DES SEMIS
A la date du 30 août 2026, le nombre de villages sur le plan national ayant effectué le semis 
de mil est de 13 635 sur un total de 14 013 villages agricoles suivis soit un taux de couverture 
de 97 % contre 99 % sur les 13981 villages agricoles suivis à la même période en 2025. Le 
nombre de villages sans semis est de 378 répartis comme suit : Agadez (11 villages), Diffa 
(242 villages), Tillabéri (105 villages) et Zinder (20 villages). Ce retard s’explique principa-
lement par l’installation tardive de la campagne due à l’irrégularité des précipitations et à 
l’insécurité dans certaines zones .

2.2. SITUATION PHÉNOLOGIQUE
Le stade dominant pour le mil est la nouaison-épiaison avec 28 % et la montaison pour 
le sorgho avec 39% sur le plan national. Le stade le plus avancé pour le mil est la matu-
rité observée dans les départements de Gaya et Falmey (région de Dosso), Madarounfa, 
Gazaoua, Mayahi et Tessaoua (région de Maradi), Illéla, Konni, et Tahoua département 
(région de Tahoua), Dungass, Kantché et Magaria (région de Zinder). Quant au sorgho 
le stade le plus avancé est la maturité observée dans le département d’Illéla (région de 
Tahoua). (Fig.5).

En ce qui concerne les cultures de rente (niébé et arachide), le stade le plus avancé 
est la maturité observée dans beaucoup de localités des régions de Maradi, Tahoua et 
Zinder pour le niébé et les départements de Mayahi (région de Maradi) , Bagaroua et 
Illéla (région de Tahoua) pour l’arachide. 
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Figure 5 : Stades phénologiques (%) de mil et sorgho au 31 août 2026 

 
En ce qui concerne les cultures de rente (niébé et arachide), le stade le plus avancé est 
la maturité observée dans beaucoup de localités des régions de Maradi, Tahoua et 
Zinder pour le niébé et les départements de Mayahi (région de Maradi) , Bagaroua et 
Illéla (région de Tahoua) pour l’arachide.  
 

2.3. Situation phytosanitaire 
La campagne des cultures pluviales 2026 se poursuit activement avec quelques 
infestations dans les zones où certaines cultures en place ont connu divers stades 
d’évolution. La situation phytosanitaire ayant prévalu au cours du mois d’août (fig.6) 
se caractérise par des : 
 infestations de sautériaux (Kraussaria angulifera, Diabolocatantops axillaris, 

Oedaleus senegalensis) sur le mil, le maïs, le sorgho et le niébé aux stades de la 
levée avancée à la grenaison dans les régions de Diffa (Goudoumaria, Maïné 
Soroa), Dosso (Dogondoutchi), Agadez (Tchirozérine, Aderbissanat), Tillabéri 
(Kollo), Tahoua (Abalak, Illéla, Tahoua, Konni, Keita, Tchintabaraden, ville de 
Tahoua), Zinder (Gouré, Mirriah) et Niamey ; 

 infestations d’insectes floricoles (Dysdercus volkeri, Rhyniptia infuscata, 
Pachnoda interrupta, Psalydolytta theresa) sur le mil, le sorgho et le niébé aux 
stades de la nouaison à la grenaison dans les régions de Dosso (Gaya, 
Dogondoutchi, Dioundiou, Falmey, Dosso, Tibiri, ville de Dosso), Zinder 
(Kantché, Takiéta, Mirriah, Gouré, ville de Zinder), Tillabéri (Abala, Ballèyara, 
Bankilaré, Filingué, Kollo, Ouallam, Say, Téra), Tahoua (Illéla, Bagaroua, 
Tchintabaraden, Konni, Tahoua, Madaoua, Abalak, ville de Tahoua) et Maradi 
(Mayahi, Madarounfa, Aguié, Gazaoua, Guidan Roumdji) ; 

 infestations de la chenille légionnaire d’automne (Spodoptera frugiperda) sur le 
maïs aux stades de la levée avancée à l’épiaison dans les régions de Diffa 
(Goudoumaria, N’guigmi) et Agadez (Iférouane) ; 

 infestations des chenilles (Amsacta moloneyi, Antigastra catalaunalis, Noorda 
blitealis, Spodoptera exempta) sur le niébé, le sésame, le moringa, l’arachide, 
l’oignon, le mil et le sorgho aux stades de la croissance à la formation des 
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2.3. SITUATION PHYTOSANITAIRE
La campagne des cultures pluviales 2026 se poursuit activement avec quelques infestations 
dans les zones où certaines cultures en place ont connu divers stades d’évolution. La situa-
tion phytosanitaire ayant prévalu au cours du mois d’août (fig.6) se caractérise par des :
  infestations de sautériaux (Kraussaria angulifera, Diabolocatantops axillaris, Oedaleus se-
negalensis) sur le mil, le maïs, le sorgho et le niébé aux stades de la levée avancée à la gre-
naison dans les régions de Diffa (Goudoumaria, Maïné Soroa), Dosso (Dogondoutchi), Aga-
dez (Tchirozérine, Aderbissanat), Tillabéri (Kollo), Tahoua (Abalak, Illéla, Tahoua, Konni, Keita, 
Tchintabaraden, ville de Tahoua), Zinder (Gouré, Mirriah) et Niamey ;
  infestations d’insectes floricoles (Dysdercus volkeri, Rhyniptia infuscata, Pachnoda inter-
rupta, Psalydolytta theresa) sur le mil, le sorgho et le niébé aux stades de la nouaison à la 
grenaison dans les régions de Dosso (Gaya, Dogondoutchi, Dioundiou, Falmey, Dosso, Tibi-
ri, ville de Dosso), Zinder (Kantché, Takiéta, Mirriah, Gouré, ville de Zinder), Tillabéri (Abala, 
Ballèyara, Bankilaré, Filingué, Kollo, Ouallam, Say, Téra), Tahoua (Illéla, Bagaroua, Tchintaba-
raden, Konni, Tahoua, Madaoua, Abalak, ville de Tahoua) et Maradi (Mayahi, Madarounfa, 
Aguié, Gazaoua, Guidan Roumdji) ;
  infestations de la chenille légionnaire d’automne (Spodoptera frugiperda) sur le maïs aux 
stades de la levée avancée à l’épiaison dans les régions de Diffa (Goudoumaria, N’guigmi) et 
Agadez (Iférouane) ;
  infestations des chenilles (Amsacta moloneyi, Antigastra catalaunalis, Noorda blitealis, 
Spodoptera exempta) sur le niébé, le sésame, le moringa, l’arachide, l’oignon, le mil et le 
sorgho aux stades de la croissance à la formation des gousses dans les régions de Dos-
so (Dogondoutchi), Zinder (Takiéta, Kantché, Magaria, Mirriah), Agadez (Tchirozérine), Diffa 
(Maïné Soroa, N’guigmi), Tahoua (Bouza, Madaoua), Maradi (Tessaoua, ville de Maradi) et 
Niamey ;
  infestations de pucerons (Aphis cracivora) sur le niébé, l’arachide et les cucurbitacées aux 
stades de la croissance à la fructification dans les régions de Diffa (Maïné Soroa), Tahoua 
(Madaoua, Malbaza), Maradi (Mayahi, Gazaoua, Tessaoua), Agadez (Ingall, Aderbissanat) et 
Niamey ;
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  infestations de criocères (Lema planifrons) sur le mil aux stades de levée avancée, de 
tallage à la montaison dans les régions de Tahoua (Madaoua), Maradi (Mayahi, Dakoro, 
Tessaoua, Guidan Roumdji), Zinder (Gouré, Dungass, Damagaram Takaya, Kantché, Takiéta, 
ville de Zinder) et Diffa (Maïné Soroa, ville de Diffa) ;
  infestations de la cicadelle (Poophilus costalis) dans la région de Zinder (Takiéta) ;
  infestations de thrips (Thrips tabaci) sur l’oignon au stade de croissance dans la région 
d’Agadez (Tchirozérine, Iférouane) ;
  infestations de l’acarien rouge (Tetranycus urtica) sur le mil, le sorgho et le niébé aux 
stades de tallage à la montaison dans la région de Niamey ;
 infestations du piqueur-suceur (Locris rubens) sur le mil et le sorgho aux stades de tal-
lage à la montaison dans la région de Tahoua ;
 attaques d’oiseaux granivores (Quelea quelea, Passer luteus) sur le mil au stade grenai-
son dans les régions de Dosso (Gaya, Falmey, Dogondoutchi), Maradi (Gazaoua, Guidan 
Roumdji), Tillabéri (Abala, Filingué) et Tahoua (Konni, Illéla, Tahoua, Malbaza, Madaoua, ville 
de Tahoua) ; 
 infestations du foreur de tiges (Coniesta ignefusalis) sur le mil au stade montaison dans 
les régions de Tahoua (Madaoua) et Zinder (Damagaram Takaya) ;
 infestations de la mineuse de l’épi du mil (Heliocheilus albipunctella) sur le mil aux stades 
de floraison à la maturité dans les régions de Zinder (Kantché, Magaria, Dungass), Tahoua 
(Illéla, Tahoua, Konni), Maradi (Guidan Roumdji, Dakoro, Madarounfa, Gazaoua) et Dosso 
(Dogondoutchi, Dosso).
Les superficies infestées au cours de ce mois d’août 2026, sont évaluées à 14 470,5 ha dont 
11 127,5 ha traités soit un taux de couverture de 76,90%. Ces traitements ont été réalisés 
avec 9 075,5 litres de pesticides. 

Figure 6 : Types de ravageurs en août 2026
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Par ailleurs dans le cadre de la lutte biologique contre la chenille mineuse de l’épi du mil , 
l’élevage de Corcyra cephalonica indispensable à la production en masse d’Habrobracon 
hebetor se poursuit normalement au niveau du laboratoire de la Direction Générale de la 
Protection des Végétaux (DGPV). Les opérations de lâcher sont en cours dans les localités des 
régions de Diffa, Dosso, Maradi, Tahoua et Zinder. 

2.4. SITUATION ACRIDIENNE
Au cours du mois d’août 2026, des précipitations ont été enregistrées dans la majorité des 
principales aires de reproduction estivale et de grégarisation du criquet pèlerin. 
Les températures (diurnes comprises entre 39 et 42 °C et nocturnes de 26 à 28 °C) et les vents 
(1 à 3m/s) ont favorisé le maintien de conditions écologiques propices au développement 
du criquet. 
La végétation s’est bien développée, assurant une disponibilité suffisante des ressources 
alimentaires. Ces conditions pourraient favoriser des regroupements localisés dans certains 
habitats favorables. 
Une mission de prospection a été réalisée dans le Tamesna, où des individus isolés matures 
ont été observés. 
Malgré ces conditions favorables, la situation acridienne demeure calme au cours de ce mois.

2.5. SITUATION PASTORALE
La situation pastorale en fin août 2026 est caractérisée par la poursuite du développement 
végétatif des herbacées et des ligneux. Le stade phénologique des herbacées varie d’une 
zone à une autre. Ainsi, dans la bande Sud du pays, le stade dominant varie de la montaison 
à l’épiaison chez les graminées et de la floraison à la formation des gousses chez les légu-
mineuses. Au niveau de la majeure partie de la zone pastorale, il varie de la levée à la levée 
avancée voire le tallage pour les graminées et de la levée chez les légumineuses(fig.7 & 8).

Figure 7 & 8 : Etat des pâturages respectivement à Akadaney (Bermo) et 
Toudoun Agoua (Takieta).
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Figure 7 & 8 : Etat des pâturages respectivement à Akadaney (Bermo) et Toudoun Agoua (Takieta). 

Malgré ce développement végétatif, des signes de stress hydrique entrainant le 
flétrissement voire le dessèchement du tapis herbacé ont été observés dans la majeure 
partie de la zone pastorale(fig.9 & 10).  

  

Figure 9 : Etat des pâturages à N’Guel 
Daoudji   

Figure 10: Etat des pâturages de la zone 
de Jouti (Bermo) 

Il faut aussi signaler que, la situation pastorale est plus critique dans les zones non 
encore arrosées ou faiblement arrosées présentant des sols complétement nus (fig.10 & 
11) 
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Malgré ce développement végétatif, des signes de stress hydrique entrainant le flétrissement 
voire le dessèchement du tapis herbacé ont été observés dans la majeure partie de la zone 
pastorale(fig.9 & 10). 

Il faut aussi signaler que, la situation pastorale est plus critique dans les zones non encore 
arrosées ou faiblement arrosées présentant des sols complétement nus (fig.10 & 11)

Plusieurs aires de pâturages des régions de Dosso, Maradi, Niamey, Tahoua, Tillabéri et 
Zinder, sont colonisées par des espèces peu ou pas appétées par les animaux comme le 
Sida cordifolia.
L’état d’embonpoint des animaux est bon dans son ensemble (fig.12). Le terme de l’échange 
est en faveur des éleveurs avec quelques disparités inter et intrarégionales (fig.13). 

Figure 9 : Etat des pâturages à 
N’Guel Daoudji  

Figure 11: Situation des parcours 
d’Aminata (Bermo)

Figure 10: Etat des pâturages de 
la zone de Jouti (Bermo)

Figure 12 : Situation des parcours à   
Echker Tagaza (Est d’Aderbissanat)
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Figure 12 :  Présentation des animaux au 
marché de Boultoum /Gouré

Figure 14 et 15 : Abreuvement des animaux au niveau des mares d’Aderbissinat et d’Ingall

Figure 13 :  TDE par région troisième 
décade d’août 2026 
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Figure 11: Situation des parcours 
d’Aminata (Bermo) 

Figure 12 : Situation des parcours à   
Echker Tagaza (Est d’Aderbissanat) 

Plusieurs aires de pâturages des régions de Dosso, Maradi, Niamey, Tahoua, Tillabéri 
et Zinder, sont colonisées par des espèces peu ou pas appétées par les animaux comme 
le Sida cordifolia. 

L’état d’embonpoint des animaux est bon dans son ensemble (fig.12). Le terme de 
l’échange est en faveur des éleveurs avec quelques disparités inter et intrarégionales 
(fig.13).  

L’abreuvement des animaux s’effectue sans grande difficulté au niveau des points 
d’eau de surface dans les zones ayant enregistré des pluies (fig.14 & 15).  

     
 
Figure 14 et 15 : Abreuvement des animaux au niveau des mares d’Aderbissinat et 

d’Ingall 

Au cours de ce mois, il a été enregistré plusieurs mortalités d’animaux suite aux cas de 
foudre et de noyade. Des cas d’invasion de criquets sur le pâturage ont aussi été 
enregistrés. Ces situations se présentent comme suit : 

 La mortalité de 15 bovins, 1 chèvre et 1 personne suite à un cas de foudre le 11 
août 2026 dans les villages de Kowaguel et Alachigani au nord de Boutti dans 
la commune de Goudoumaria, région de Diffa ;  

     

Figure 12 :  Présentation des animaux au 
marché de Boultoum /Gouré 

Figure 13 :  TDE par région troisième 
décade d’août 2026  
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L’abreuvement des animaux s’effectue sans grande difficulté au niveau des points 
d’eau de surface dans les zones ayant enregistré des pluies (fig.14 & 15).  

     
 
Figure 14 et 15 : Abreuvement des animaux au niveau des mares d’Aderbissinat et 

d’Ingall 

Au cours de ce mois, il a été enregistré plusieurs mortalités d’animaux suite aux cas de 
foudre et de noyade. Des cas d’invasion de criquets sur le pâturage ont aussi été 
enregistrés. Ces situations se présentent comme suit : 

 La mortalité de 15 bovins, 1 chèvre et 1 personne suite à un cas de foudre le 11 
août 2026 dans les villages de Kowaguel et Alachigani au nord de Boutti dans 
la commune de Goudoumaria, région de Diffa ;  

     

Figure 12 :  Présentation des animaux au 
marché de Boultoum /Gouré 

Figure 13 :  TDE par région troisième 
décade d’août 2026  
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L’abreuvement des animaux s’effectue sans grande difficulté au niveau des points d’eau de 
surface dans les zones ayant enregistré des pluies (fig.14 & 15). 

Au cours de ce mois, il a été enregistré plusieurs mortalités d’animaux suite aux cas de 
foudre et de noyade. Des cas d’invasion de criquets sur le pâturage ont aussi été enregis-
trés. Ces situations se présentent comme suit :
  La mortalité de 15 bovins, 1 chèvre et 1 personne suite à un cas de foudre le 11 août 
2026 dans les villages de Kowaguel et Alachigani au nord de Boutti dans la commune de 
Goudoumaria, région de Diffa ; 
  La mortalité de 47 têtes de petits ruminants appartenant à 9 ménages dans les localités 
de Boundou belli et Boundou Bougagé de la commune de Bermo, région de Maradi ;
  La mortalité de 18 camelins suite à une foudre à Maikonongna à 75 km de Tesker, région 
de Zinder ;
  La mortalité par noyade de 126 ovins à Manassa à 90km de Tesker, 135 ovins et 28 caprins 
à Aldjanari à 80km de Tesker dans la région de Zinder.
  des attaques de sautériaux sur le pâturage au niveau de l’enclave de Sandiré dans le 
département de Balleyara.
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Figures 16 & 17:  AHA Niamey 
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 La mortalité de 47 têtes de petits ruminants appartenant à 9 ménages dans les 
localités de Boundou belli et Boundou Bougagé de la commune de Bermo, 
région de Maradi ; 

 La mortalité de 18 camelins suite à une foudre à Maikonongna à 75 km de 
Tesker, région de Zinder ; 

 La mortalité par noyade de 126 ovins à Manassa à 90km de Tesker, 135 ovins 
et 28 caprins à Aldjanari à 80km de Tesker dans la région de Zinder. 

 des attaques de sautériaux sur le pâturage au niveau de l’enclave de Sandiré 
dans le département de Balleyara. 

2.6.  Mise en valeur des Aménagements Hydro Agricoles (AHA) 
 

AHA DE LA RÉGION DE NIAMEY ( figures 16 & 17). 
Le mois d’août 2026 a été marqué par la poursuite et l’intensification des opérations de mise en valeur de la 
campagne rizicole de saison humide (SH 2026), notamment le suivi du repiquage, de la reprise et du développement 
végétatif des cultures, ainsi que l’approvisionnement en fertilisants et l’accompagnement technique des exploitants. 
 
Sur une superficie prévisionnelle de 3 648,97 ha, 3 603,50 ha ont été effectivement repiqués, soit un taux de 
réalisation de 98,95 %, pour un reliquat de 45,47 ha. Seize (16) des vingt (20) AHA suivis ont atteint 100 % de 
réalisation. Les principaux écarts concernent Lata (29,52 ha non repiqués), ainsi que Goudel, Lamordé et N’Dounga 
3. Le niveau global de réalisation traduit une bonne mobilisation des producteurs et des dispositifs d’encadrement. 
Une attention particulière reste toutefois requise sur les superficies résiduelles et sur la fiabilisation des données 
statistiques, notamment l’écart de 7,35 ha constaté entre les superficies prévisionnelles de repiquage et celles 
déclarées pour le labour-planage. 

 
L'approvisionnement en fertilisants est globalement satisfaisant. Pour le NPK, sur un besoin de 928,65 t, 928 t ont 
été mobilisées, soit 99,93 % de couverture. Pour l’urée, les données disponibles indiquent 723 t réalisées pour 
714,95 t de besoins, correspondant à une couverture globale supérieure au besoin exprimé. Des déficits persistent 
cependant à Goudel et Lamordé, sans réalisation enregistrée, ainsi qu’à Saadia Aval, Say I et Say II pour le NPK. Le 
cas de N’Dounga 2, présentant une réception de NPK supérieure au besoin prévisionnel, nécessite une vérification 
de la traçabilité des stocks et de leur répartition entre AHA. 
 
Sur le plan agronomique, les cultures présentent une bonne installation générale, avec un taux moyen de reprise de 
97,5 %. La majorité des AHA affichent une reprise de 100 %, tandis que des niveaux plus faibles sont observés à 
Goudel et Lata (80 %) et Tiaguiriré (90 %). Le développement végétatif se situe principalement entre les phases de 
tallage et de montaison, avec respectivement environ 39 % et 38,9 % des superficies concernées. Cette évolution 
demeure cohérente avec les dates de repiquage, mais présente une certaine hétérogénéité entre AHA. 
 
En conclusion, la campagne SH 2026 dans les AHA de la région de Niamey présente un niveau d’exécution 
globalement très satisfaisant, caractérisé par un repiquage quasi intégral, une couverture presque complète des 
besoins en fertilisants et une bonne reprise des plants. 
 

 
Figures 16 & 17:  AHA Niamey  

 
2.7. Évolution des prix sur les marchés  

 

2.6. MISE EN VALEUR DES AMÉNAGEMENTS HYDRO AGRICOLES (AHA)
AHA DE LA RÉGION DE NIAMEY ( figures 16 & 17).
Le mois d’août 2026 a été marqué par la poursuite et l’intensification des opérations de 
mise en valeur de la campagne rizicole de saison humide (SH 2026), notamment le suivi du 
repiquage, de la reprise et du développement végétatif des cultures, ainsi que l’approvi-
sionnement en fertilisants et l’accompagnement technique des exploitants.

Sur une superficie prévisionnelle de 3 648,97 ha, 3 603,50 ha ont été effectivement repiqués, soit 
un taux de réalisation de 98,95 %, pour un reliquat de 45,47 ha. Seize (16) des vingt (20) AHA sui-
vis ont atteint 100 % de réalisation. Les principaux écarts concernent Lata (29,52 ha non repiqués), 
ainsi que Goudel, Lamordé et N’Dounga 3. Le niveau global de réalisation traduit une bonne 
mobilisation des producteurs et des dispositifs d’encadrement. Une attention particulière reste 
toutefois requise sur les superficies résiduelles et sur la fiabilisation des données statistiques, 
notamment l’écart de 7,35 ha constaté entre les superficies prévisionnelles de repiquage et celles 
déclarées pour le labour-planage.

L’approvisionnement en fertilisants est globalement satisfaisant. Pour le NPK, sur un besoin 
de 928,65 t, 928 t ont été mobilisées, soit 99,93 % de couverture. Pour l’urée, les données 
disponibles indiquent 723 t réalisées pour 714,95 t de besoins, correspondant à une cou-
verture globale supérieure au besoin exprimé. Des déficits persistent cependant à Goudel 
et Lamordé, sans réalisation enregistrée, ainsi qu’à Saadia Aval, Say I et Say II pour le NPK. 
Le cas de N’Dounga 2, présentant une réception de NPK supérieure au besoin prévisionnel, 
nécessite une vérification de la traçabilité des stocks et de leur répartition entre AHA.

Sur le plan agronomique, les cultures présentent une bonne installation générale, avec un 
taux moyen de reprise de 97,5 %. La majorité des AHA affichent une reprise de 100 %, tandis 
que des niveaux plus faibles sont observés à Goudel et Lata (80 %) et Tiaguiriré (90 %). Le 
développement végétatif se situe principalement entre les phases de tallage et de montai-
son, avec respectivement environ 39 % et 38,9 % des superficies concernées. Cette évolution 
demeure cohérente avec les dates de repiquage, mais présente une certaine hétérogénéité 
entre AHA.

En conclusion, la campagne SH 2026 dans les AHA de la région de Niamey présente un ni-
veau d’exécution globalement très satisfaisant, caractérisé par un repiquage quasi intégral, 
une couverture presque complète des besoins en fertilisants et une bonne reprise des plants.
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2.7. ÉVOLUTION DES PRIX SUR LES MARCHÉS
 Sur le plan national les niveaux des prix des denrées alimentaires suivies connaissent une 
baisse comparée à la même période de 2025. Les variations les plus significatives constatées 
sont -20 % pour le maïs, -16 % pour le sorgho et -10 % pour le mil (fig.16).

Figure 18: Prix moyen en FCFA des produits à la 3ème décade du mois d’aout 2026 
comparé à celle de la même période de 2025
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Sur le plan national les niveaux des prix des denrées alimentaires suivies connaissent 
une baisse comparée à la même période de 2025. Les variations les plus significatives 
constatées sont -20 % pour le maïs, -16 % pour le sorgho et -10 % pour le mil (fig.16). 
 

 
Figure 18: Prix moyen en FCFA des produits à la 3ème décade du mois d’aout 2026 comparé à 

celle de la même période de 2025 
 

III. Synthèse 
 
La situation pluviométrique a été caractérisée par de pluies faibles à modérées voire 
fortes par endroits sur l’ensemble de la bande agropastorale. 
Le développement végétatif des cultures connait une amélioration progressive à la 
faveur des précipitations enregistrées au cours du mois d’août. 
En dépit des infestations enregistrés au cours du mois d’août, la situation 
phytosanitaire est sous contrôle. 
La situation acridienne reste actuellement calme malgré les conditions pluviométriques 
et écologiques favorables à la reproduction du Criquet pèlerin, avec seulement la 
présence d’individus isolés matures dans le Tamesna. 
La situation pastorale est critique dans les zones non encore arrosées ou faiblement 
arrosées présentant des sols complétement nus. Toutefois, l’embonpoint des animaux 
est globalement passable. 
Les niveaux des prix des produits restent relativement bas par rapport à l’année passée.  
 

IV. Perspectives  
 

- Des pluies faibles à modérées sont attendues selon les dernières mises à jour 
des prévisions climatiques saisonnières ; 

- Les cultures pourraient boucler leur cycle végétatif ;  
- Les infestations des ravageurs des cultures pourraient persister voire 

s’intensifier du fait des conditions écologiques de plus en plus favorables ; 
- La reproduction estivale se poursuivra au Niger et on pourrait s'attendre dans 

les semaines à venir à une augmentation d’effectifs acridiens ; 
- La situation pastorale pourrait s’améliorer au vu des prévisions climatiques 

saisonnières ; 
- Les prix des céréales pourraient connaitre une stabilité voire une baisse avec les 

prochaines récoltes.    
V. Avis et conseils 
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IV.  SYNTHÈSE
La situation pluviométrique du moi d’août 2026 a été caractérisée par de pluies faibles à 
modérées voire fortes par endroits sur l’ensemble de la bande agropastorale.
Le développement végétatif des cultures connait une amélioration progressive à la fa-
veur des précipitations enregistrées au cours de ce mois d’août.
En dépit des infestations enregistrés, la situation phytosanitaire est sous contrôle.
La situation acridienne reste actuellement calme malgré les conditions pluviométriques 
et écologiques favorables à la reproduction du Criquet pèlerin, avec seulement la pré-
sence d’individus isolés matures dans le Tamesna.
La situation pastorale est critique dans les zones non encore arrosées ou faiblement ar-
rosées présentant des sols complétement nus. Toutefois, l’embonpoint des animaux est 
globalement passable.
Les niveaux des prix des produits restent relativement bas par rapport à l’année passée. 

V.  PERSPECTIVES 
-  Des pluies faibles à modérées sont attendues selon les dernières mises à jour des pré-
visions climatiques saisonnières ;
-  Les cultures pourraient boucler leur cycle végétatif ; 
-  Les infestations des ravageurs des cultures pourraient persister voire s’intensifier du 
fait des conditions écologiques de plus en plus favorables ;
-  La reproduction estivale se poursuivra au Niger et on pourrait s’attendre dans les se-
maines à venir à une augmentation d’effectifs acridiens ;
-  La situation pastorale pourrait s’améliorer au vu des prévisions climatiques saison-
nières ;
-  Les prix des céréales pourraient connaître une stabilité voire une baisse avec les pro-
chaines récoltes.   
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VI.  AVIS ET CONSEILS 
  Anticiper la pratique des cultures irriguées au niveau des zones sans semis ou en re-
tard ;
  Poursuivre et intensifier les opérations de surveillance et de prospection des cultures 
pour éviter l’apparition des nouveaux foyers d’infestations ;
  Poursuivre et intensifier les opérations de prospection dans les zones de grégarisation 
du criquet pèlerin ;
  Poursuivre le suivi rapproché des AHA, notamment ceux présentant des retards ou 
des taux de reprise plus faibles, tout en veillant à une bonne gestion de l’eau et à la dis-
ponibilité des fertilisants.
  Renforcer la surveillance phytosanitaire et la fiabilisation des données afin d’assurer 
un bon suivi du développement des cultures et d’anticiper les éventuelles difficultés.
  Procéder au déstockage stratégique du cheptel et mettre en place à temps les ali-
ments pour bétail dans les zones à risques.
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VOTRE AVIS COMPTE

PARTAGEZ
vos impressions sur le contenu du bulletin

PROPOSEZ
des idées d’amélioration

INFORMEZ-NOUS
de vos besoins en information 
agro-climatiques
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Tél. : +227 20 73 21 60
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Tél. : +227 88 16 54 07
E-mail : oumaramoussa800@gmail.com
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Tél./WhatsApp : +227 96 53 50 68
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Ont participé à l’élaboration de ce bulletin

Direction Générale de l’Agriculture  

Direction Nationale de la Météorologie  

Direction Générale de la Protection des Végétaux  

Direction Générale du Développement Pastoral, de la Production et des Industries 
Animales  

Centre National de Lutte Antiacridien 

Direction Générale de Génie Rural  

Offi  ce National des Aménagements Hydroagricoles  

Institut National de la Recherche Agronomique du Niger   

Dispositif National de Prévention et de Gestion des Crises Alimentaires

Direction des Statistiques, Ministère de l’Agriculture et de l’Elevage

Famine Early Warning Systems Network

Inspection Générale des Services/Ministère de l’Agriculture et de l’Elevage

Vos impressions, idées et suggestions 
sont essentielles pour améliorer
 nos bulletins et mieux répondre 

à vos besoins

Ce bulletin est produit par le groupe thématique Climat Agriculture & Sécurité Alimentaire du Cadre 

National pour les Services Climatiques du Niger avec l’appui du PAM sous la coordination de la DNM. 




